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INTENTIONS DE TRAVAIL 
 
 

Le projet proposé à l’école partenaire s’appuiera s ur un travail de recherche et de 

création que Sophie Brenas, chorégraphe, a démarré en 2006, qui se poursuivra en 2007 

et qui est développé notamment grâce au soutien des  Subsistances à travers un accueil 

en résidence.  

 

Ceci permettra d’ancrer les liens entre les différe nts partenaires (équipe pédagogique, 

artistique, établissement culturel partenaire…) dan s un projet qui suit par ailleurs le fil de 

l’élaboration d’une création artistique. 

 

Sur la base de cette recherche chorégraphique, le p rojet mis en place au sein de l’école 

maternelle, sera également le fruit d’une collabora tion inédite entre Sophie Brenas et 

Awena Cozannet, sculpteur. 

 
 
QU’EST-CE QUE L’IMAGINATION ? 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
 

Le point de départ de ce travail de recherche est la question : Qu’est-ce que l’imagination ?  

 

Qu’est-ce que l’imagination ? Comment fonctionne-t-elle ? Où se loge-t-elle ? Comment influence-t-elle 

notre perception du monde ? Comment nous met-elle en mouvement ? Quelles représentations du corps, 

de l’espace produit-elle ? 

 

Ces questionnements et plus particulièrement ceux qui mettent en lien le mouvement et la perception 

de l’espace  sont abordés au cours de rencontres que Sophie Brenas a initiées avec des chercheurs en 

sciences cognitives du laboratoire « Espace et Action » de l’INSERM. Ces échanges qui nourrissent le 

projet de création viendront par conséquent nourrir  également le projet développé au sein de 

l’école maternelle. 

 

Ce projet au sein de l’école sera mené en collaboration avec Awena Cozannet, sculpteur, dont le travail 

de création aborde le mouvement par le biais de la sculpture vivante et de l’expérience corporelle. 

Ces deux approches complémentaires du mouvement et du corps permettront d’aborder le 

monde intérieur de l’enfant et sa relation à sa rep résentation.  
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THEMATIQUES DU PROJET 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 

La perception de l’espace, la perception des mouvem ents_ 

Un travail sur les sensations, en lien avec l’exploration privilégiée du regard, de l’écoute et du toucher 

permettra de construire des repères pour l’appréhension de l’espace, d’inventer des chemins pour la 

« conquête spatiale », de construire des cartes imaginaires et personnelles pour s’orienter, se déplacer, 

entrer en contact avec la matière. 

L’approche des sensations kinesthésiques viendra apporter des repères complémentaires par la lecture 

et la reconnaissance des positions et des mouvements de son propre corps dans l’espace.  

 

Imaginaire du corps, corps imaginaires_ 

En dépassant une certaine réalité biologique, l’imagination compose et recompose les corps, inventant  

sans limite, dessinant des schémas corporels insolites, allant par exemple jusqu’à mélanger les 

composantes du corps humain avec d’autres venant du règne animal ou végétal. 

L’exploitation de ce potentiel imaginaire permettra d’aller plus loin dans l’exploration et la découverte de 

son propre corps, dans l’enrichissement des capacités expressives de chacun. 

 

Imagination et mouvement_ 

L’anticipation est un procédé qui est au cœur de l’organisation de la motricité. Le cerveau simule sans 

cesse pour adapter la position, les mouvements, en adéquation avec la situation qui va arriver.  

Stimuler et développer la capacité à imaginer le corps en mouvement dans des situations très différentes 

(en lien avec ce qui a été dit précédemment : exploration de l’espace, invention du corps), enrichira et 

diversifiera les expériences, et permettra de pouvoir répondre aux scénarios très divers qui pourront être 

mis en place. 

La construction d’une succession de situations intègrera le rapport au temps, l’avant, l’après, d’où l’on 

vient, où l’on va.  

 

Les mots qui décrivent l’espace, les mots qui décle nchent le mouvement_ 

Les explorations de l’espace et des mouvements du corps seront abordées aussi par le biais du 

vocabulaire qui permet de les décrire, donc de les partager et d’échanger autour. 

Les mots, porteurs en eux-mêmes d’un imaginaire dynamique mettent le corps en prise directe avec le 

mouvement. L’exploration de ces mots en lien avec celle de l’espace et du corps en mouvement 

permettra de tisser des liens entre le langage et l’expérience vécue. 
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UN PROJET ARTISTIQUE METTANT EN LIEN LA DANSE ET LA  
SCULPTURE 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 
 

 
Ce projet  sera mené par Sophie Brenas, chorégraphe, avec la collaboration d’Awena Cozannet, 

sculpteur. 

Cette collaboration permettra la matérialisation d’un espace qui se construira et  évoluera au fil du 

projet . Il s’élaborera en interaction avec l’exploration des mouvements et des imaginaires liés au corps. Il 

permettra un rapport tactile à l’espace  et la réalisation matérielle des formes éphémères que dessinent 

les mouvements.  

 

Le travail d’Awena Cozannet se matérialise par la c réation de sculptures conçues à partir du 

corps  et portées pendant un temps de performance où le corps en mouvement déploie l’espace-temps 

de la sculpture. 

La sculpture, forme mouvante en interaction avec le corps dévoile alors des états intérieurs, révèle des 

tensions en jeu dans les mouvements du corps, elle rend poreuse la frontière du dedans et du dehors. 

Les matériaux utilisés dans ces sculptures : laine, tissus, pierres, cordes, argile... en renvoyant à l’univers 

naturel d’où ils viennent, ramènent le corps à sa propre matière, sa propre composition, la peau, sa 

couleur, sa texture, la matière minérale des os, les liquides des organes. 

 

La démarche de Sophie Brenas est une exploration de s mouvements qui prend sa source dans un 

travail sur la perception de l’espace . La particularité de ce projet est de développer cette exploration 

des mouvements en lien avec un espace particulier, un espace-sculpture.  

La conception de cet espace et le travail chorégraphique s’élaboreront en interaction et en 

complémentarité, donnant à voir le rapport entre le corps et l’espace qui est en jeu chez les enfants à cet 

âge.  

 

Ce projet, nourri par la rencontre de deux univers artistiques et du regard spécifique des enfants, 

aboutira à une mise en forme inédite née de cette r encontre. 

 

La finalisation du projet sera l’occasion d’un événement qui rassemblera tout le monde, spectacle, 

exposition. 
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OBJECTIFS DU PROJET 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  

  

_ généraux 
 

 
> La découverte et l’expérience d’un espace singulier  d’expression corporelle et langagière  par la 

participations aux ateliers, la vision de spectacles, des discussions, des répétitions publiques… 

> Développer  la socialisation , au travers d’une activité extérieure qui puisse permettre à l’ensemble des 

enfants d’aller à la rencontre de l’autre, dans le respect de sa différence. 

> Développer les initiatives , favoriser les rencontres et les synergies entre structure culturelle, artistes, 

équipe pédagogique, parents et enfants. 

 

 

_ centrés sur la pratique de la danse pour les enfa nts 

 

> Favoriser la créativité des enfants   

> Permettre une découverte de leur corps  et de leurs schémas corporels, via la recherche de 

sensations et capacités  

> Développer une appréhension différente de leur corps et de l’espac e. 

> Chercher un endroit de travail commun à tous où chacun a  sa « voie » singulière. 

> S’inscrire dans la régularité  d’un projet à moyen terme ayant pour finalité une présentation publique. 
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EXEMPLE DE DEROULEMENT D’UN ATELIER DE DANSE 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
Les photos ont été réalisées lors d’un Atelier de danse avec des personnes Infirmes Motrices Cérébrales mené en 2006 par Sophie 

Brenas. Crédits photos : Thierry Chassepoux             

     

                           

                      

 

 

                                           

             

   

Les sens, points de contacts, de connaissance entre l’espace intérieur et l’espace extérieur, 

connaissance des autres et de l’espace qui nous entoure. D’un sens à l’autre, les différences, les 

complémentarités, les mystères. 

 

 

 

 

     

Préparation à la séance : 

la relaxation et la concentration 

(construire l’espace-temps de 

l’atelier). 

 

Exploration du corps comme un 

territoire, comme un espace (vue du 

ciel, vue d’en bas, échelles, 

cartographie, vue de l’intérieur, vue de 

l’extérieur). 
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La projection dans un espace mental imaginaire donne du sens à ce que nous sentons. Apprivoiser et 

construire cet espace et utiliser le travail de l’imagination comme moteur, c’est-à-dire qui met le corps en 

mouvement.    

 

 

            

 

 

 

 

 

Tout se passe dans un espace commun où le travail de chacun interagit avec celui des autres. 

 

   

 

Elaboration d’une écriture (la danse comme écriture dans l’espace), mettre en forme son expérience pour 

la rendre partageable.



EXEMPLE DE DEROULEMENT D’UN ATELIER DE SCULPTURE 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
Les photos ont été réalisées lors de Workshop de sculpture menés par Awena Cozannet aux Beaux Arts de Dhaka au 

Bangladesh en 2003 et à l’Alliance Française de Rangoon en Birmanie en 2004.       

 

   

 

     

 

  

- Approche par le dessin : ligne, 

couleur, choix de l’outil, du 

geste, support… 

- Conception d’un projet par le 

dessin et son expressivité, sa 

capacité de communiquer 

l’idée… 

- Recherche du matériau 

laine, tissus, pierres, cordes, 

argile… 

Puis vient le temps de l’expérimentation du matériau : 

Tisser, nouer, coller, attacher, peindre, etc. 

 

- Mise en forme du projet : en interaction avec le lieu, le contexte… ou à partir du corps tel un 

costume, une structure qui  serait investie par le mouvement, 

- Mise en scène de la sculpture pendant un temps de performance (Voir dossier artistique de 

Awena Cozannet) 

Toutes les étapes du processus de création donnent lieu à des discussions et à des 

échanges permanents ouverts à l’expérimentation et à la créativité de chacun. 
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MODALITES DE CONCERTATION AVEC L’EQUIPE PEDAGOGIQUE  

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

 

    

Cette expérience physique et sensitive qui sera partagée par tout le monde  donnera une cohésion au 

projet, en créant un territoire d’exploration commun que chacun peut s’approprier. 

 
Un « carnet » de suivi, de sensations, de dessins… autour du projet pourra être élaboré par des 

professeurs intéressés pour garder une trace. 

 

 

MODALITES DE CONCERTATION AVEC LES PARENTS 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
Des temps d’ouverture aux parents répartis au fil du projet leur permettront  de suivre l’évolution et les 

différentes étapes. Un ou deux temps forts présenteront une mise en forme et permettront de donner 

des points de rencontre et d’échanges avec un plus grand nombre. Des ateliers de pratique pourront 

également être mis en place pour les parents qui souhaitent et peuvent s’impliquer plus avant dans le 

projet, le vivre de l’intérieur.   

 

 

PROLONGATION DES ACTIONS VERS LE QUARTIER 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 

 

Investir des espaces à l’extérieur de l’école pour y prolonger le travail élaboré à l’intérieur. Rendre 

visible le projet aux habitants du quartier à travers une installation-performance dans un espace ouvert 

à tous,  par le biais de la construction d’un module qui peut être déplacé et transporter avec lui, une 

expérience physique, un espace mental, qui aura été développé au cours du projet. 

 

Et puis la possibilité pour les parents, voisins et habitants du quartier de participer à un projet de 

territoire commun avec les artistes accueillis aux Subsistances - le 1er arrondissement - et ainsi créer 

des passerelles autour de la création artistique. 

 

 

Les échanges avec l’équipe pédagogique se feront le 

plus possible par l’expérience directe et le vécu du 

projet artistique, à travers notamment des ateliers de 

pratique puis des temps de discussion qui permettront 

à l’équipe pédagogique de se familiariser avec le 

projet, d’expérimenter par leur propre corps les 

thématiques abordées. 
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CONDITIONS TECHNIQUES ET MATERIELLES  

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 
 

 

> Un espace pour la danse  permettant le travail au sol (tapis de mousse) équipé d’un appareil pour 

diffuser de la musique. 

 

> Un espace dédié à la construction  dans lequel on peut laisser la réalisation plastique et la faire 

évoluer au fil du projet. Cet espace doit permettre si possible l’accrochage au mur ou suspension au 

plafond et être équipé de tables et de chaises.  

 
 
Matériel de dessin 

 
Fournitures 
Ciseaux, colle, crayons, feutres, peinture, pinceaux, etc. 
 

Papier de différentes qualités 

 

 

Matériel de construction 

 
Matériaux textiles 
Laines et matières textiles de diverses qualités  
 
Bois  
Tasseaux, planches et autres 
 
Quincaillerie 
Câblages, serre câbles, métal, fil de fer, etc. 
 
Corderie 
Cordes et fils divers 
 
Matériaux divers 
Urbains et naturels, manufacturés et de récupération. 
 
Petit outillage divers
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PARTENARIAT AVEC LES SUBSISTANCES 
 
 
 
PRESENTATION DES SUBSISTANCES 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
Les Subsistances sont un lieu d’expérimentation, de fabrication, de stimulation et de confrontation 

pour les artistes, en résidence sur le site, à moyen ou long terme. Elles sont un lieu où ils peuvent 

développer leur imaginaire et inventer leurs propres formes de réalisation. 

 

L’idée d’un lieu de recherche et d’expérimentation doit être compatible avec celle d’ouverture à un 

large public : tout le monde doit pouvoir approcher les territoires artistiques d’aujourd’hui. Les 

Subsistances sont ce territoire ouvert où l’on peut rencontrer des artistes au travail. 

 

La relation avec les arts vivants ne consiste pas tant à juger, mais à vivre et éprouver. Il faut permettre 

aux spectateurs de redevenir actifs : provoquer en lieu et place du jugement, l’interrogation, la 

compréhension, l’accueil, la disponibilité, le trouble et le plaisir. 

 

Pour que le public puisse comprendre les enjeux de la culture aujourd’hui, il est important qu’il puisse 

être dans la proximité du travail « en train de se faire ».  

 

Les Subsistances développent des projets singuliers  avec certains artistes et sont à l’écoute 

des publics. Ainsi, des résidences d’artistes se cr éent en lien avec des publics autour d’une 

thématique précise et d’un travail de recherche. C’ est le cas pour les résidences de Sophie 

Brenas où l’expérimentation, la confrontation avec des publics divers est partie prenante du 

travail de création. 
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ENFANCE, ARTS & LANGAGES AU CŒUR D’UN PROJET DE CRE ATION 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
 

Le projet Enfance, Arts & Langages s’inscrit pleine ment dans le travail de recherche de Sophie 

Brenas autour de la question de l’imagination, encl enché aux Subsistances depuis janvier 

2006. Il serait un second temps d’exploration avec un public très jeune, avant de confronter 

son travail avec des artistes professionnels et une  création courant 2007. 

 

 

1er temps de la résidence de création  

2 heures hebdomadaires de janvier à mai 2006 

 

Un travail de recherche autour des irrégularités du corps et du handicap par le biais d’un atelier de 

danse contemporaine avec des personnes Infirmes Motrices Cérébrales et des personnes valides (Cf 

Photos de l’atelier au chapitre « Déroulement d’une séance »). 

 

 

2ème temps  : Projet Enfance, Arts & Langage   

 Là où va la main vont les yeux 

20 semaines en Ecole maternelle sur la saison 2006- 2007 

 

Un travail d’exploration spécifique avec de tous jeunes enfants, sur la durée, en lien avec une équipe 

pédagogique et Awena Cozannet, sculpteur. 

 

 

3ème temps : aux Subsistances sur la saison 2006-2007 

  La Folle du Logis   

Deux résidences de 3 semaines sur la saison 2006/20 07 avec des artistes professionnels.  

 

Des temps de recherche, d’expérimentations aux Subsistances qui aboutiront à une ouverture 

publique lors du Week-end de printemps les 20/21/22 avril 2007. 
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LIENS ENTRE L’ECOLE ET LES SUBSISTANCES 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 

 

Pour les enfants , le lien se fera naturellement par les résidences de Sophie Brenas, complétées 

par différentes propositions accessibles et imaginées pour le très jeune public.  

 

Elles sont de différents ordres : 

 

> une visite ludique, interactive  et anecdotique  basée sur les figures historiques des Subsistances 

(époque religieuse puis militaire) pour chacune des classes, avec la possibilité de préparer la visite en 

amont ou de poursuivre un travail en classe autour de différents axes (histoire, géographie du quartier, 

métiers d’artisanats de l’époque, métiers artistiques…) 

 

  

 

 

> la possibilité pour les enfants d’être moteur d’une  sortie culturelle  pour leur parents en les 

amenant voir un spectacle  (en novembre : le Turak ou l’ouverture publique de Sophie Brenas 

prévue en avril) et leur faire découvrir une structure culturelle de proximité. 

 

> venir pratiquer quelques séances de danse aux Subsi stances sur la saison , dans un atelier 

dédié à la pratique artistique, et ainsi intégrer la structure culturelle comme lieu habituel de 

fréquentation. 

 

 

 

Pour tisser plus largement le lien entre parents, p rofesseurs, Sophie Brenas et 

les Subsistances , et afin que chacun soit sensibilisé au travail des Subsistances et des artistes 

en résidence (et par la même celui de Sophie Brenas), des visites commentées du site et des 

invitations à des répétitions publiques pourront être proposées aux parents et professeurs au fil de la 

saison par l’intermédiaire de l’école. 

 

> une répétition publique  de Sophie Brenas ou d’une compagnie 

en résidence pour une ou plusieurs classes. Ex : le Turak en 

octobre/novembre autour de la marionnette et du théâtre d’objet, 

pour découvrir un autre travail basé sur l’imaginaire. 
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CALENDRIER 
 
 
 
MISE EN PLACE ET REALISATION DU PROJET 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
 
Il s’agira dès le mois de septembre de prendre contact avec les enfants, les équipes pédagogiques et 

les espaces de travail pour construire ensemble un projet cohérent sur la saison. Un calendrier 

relatant réunions, temps d’ateliers danse et ateliers sculpture, travail en commun, visites sera établi 

pour une vision globale à moyen terme. 

 
 
Octobre/décembre 2006 
 
> Les premiers ateliers pour les enfants  et équipes pédagogiques  seront le lieu de rendus 
d’impressions, d’échanges et de discussions ouvertes. 

 
> Une ouverture vers l’extérieur par le biais des Subsistances permettra aux enfants d’assister à une 
répétition publique  et à un spectacle.  

 
> Des ateliers à l’école et des visites des Subsistances seront organisées pour les parents et 
l’équipe pédagogique . Elles seront le lieu de prise de connaissance du projet pour les parents. 
 
> Mise en place du « carnet »  de suivi de projet avec l’équipe pédagogique. 
 
 
Janvier/mars 2007 

 
> Premières propositions d’ouvertures des salles de travail aux parents pour montrer les premières 
réalisations. 

 
> Découvertes des espaces extérieurs  de l’école, appropriation d’un espace par les enfants. 
 
> Investissements des couloirs de l’école par les sculptures 
 
 
Avril/juin 2007 
 
> Finalisations  des sculptures 
 
> Ecriture  d’une « pièce » dansée intégrant les sculptures. 
 
> Monstration  de la pièce aux parents, équipes pédagogique… 
 
> Possibilité de monstration du travail au-delà  de l’école, dans le quartier. 
 
> Bilan  avec les parents et équipes pédagogiques du projet 
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DETAILS DES RESIDENCES 
 

_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  
 
 
INTERVENTIONS DANS L’ECOLE 
20 semaines réparties dans l’année à raison de 4 de mi-journées par semaine, tenant compte 
des vacances scolaires et temps de résidence de cré ation aux Subsistances : 
 
 
 

2006 2006 2006 2007 2007 2007 2007  2007 2007 

OCTOBRE NOV. DEC. JANVIER FEVRIER MARS  AVRIL MAI JUIN 
1   1  1  1 1  1  1 1   1  
2   2  2  2 2  2  2  2   2  
3   3  3  3  3  3  3  3   3  
4   4  4  4  4  4  4  4   4  
5   5   5  5  5  5  5  5   5  
6   6   6  6  6  6  6  6   6  
7   7   7  7  7  7  7  7   7  
8   8   8  8  8  8  8   8   8  
9   9   9  9  9  9  9  9   9  

10   10   10  10  10  10  10  10   10  
11  11  11  11  11 11  11  11   11  
12   12   12  12  12  12  12  12   12  
13   13   13  13  13  13  13  13   13  
14   14   14   14  14  14  14  14   14  
15   15   15  15  15  15  15  15   15  
16   16   16  16  16  16  16  16   16  
17   17   17  17  17  17  17  17   17  
18   18   18  18  18  18  18  18   18  
19   19   19  19  19  19  19  19   19  
20   20   20  20  20  20  20  20   20  
21   21   21  21  21  21  21  21   21  
22   22   22  22  22  22  22  22   22  
23   23   23 23  23  23  23 23   23  
24   24   24  24  24  24  24  24   24  
25  25   25  25  25  25  25  25   25  
26   26   26  26  26  26  26  26   26  
27   27  27  27  27  27  27  27   27  
28   28  28  28  28  28  28  28   28  
29   29  29  29  29 29  29  29   29  
30   30   30  30  30 30  30  30   30  
31   31  31  31  31 31  31 31   31 
          vacances scolaires     

 
 
RESIDENCES AUX SUBSISTANCES 
 

- Automne : du 4 au 23 décembre 2006 
- Printemps : du 26 mars au 14 avril 2007 

 
Ouverture publique lors du Week-end de printemps le  20/21/22 avril 2007 
 
 
FORMATIONS 
 

- le 23 octobre 2006 
- du 13 novembre au 30 novembre 2006 
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Curriculum Vitae et 
dossiers artistiques 
 
 
 

  Sophie Brenas / Compagnie Onoma / Lyon_ 
 

Awena Cozannet / Association Pousses Rouges / Lyon_ 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
CONTACT 
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ 
 
Sophie Brenas / Compagnie Onoma 
CA Gorge de Loup Bat 5 
24 avenue Joannès Masset 
69009 Lyon 
04 72 85 00 04 
06 16 45 08 20 
sophie.brenas@free.fr 
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Sophie Brenas  –  compagnie Onoma      Curriculum Vitae
 Chorégraphe-Danseuse         
     

 

 

 

 

Ingénieur en urbanisme de formation, Sophie Brenas  pratique la danse depuis l’âge de huit ans, puis se 
forme  également aux arts visuels qui continuent aujourd’hui à nourrir son travail de chorégraphe. 

L’apprentissage de plusieurs formes de théâtre traditionnel japonais (Kyogen, Noh, Kabuki et Jiuta-mai) 
influence également son travail. 

Elle débute en 1994 un travail de recherche et de performances ²in situ² mettant en relation le corps en 
mouvement et un lieu spécifique. Elle crée ainsi différentes performances dans des espaces urbains 
particuliers, notamment à Barcelone et Berlin. Ces performances questionnent la codification des 
comportements et des gestes dans l’espace public. 

 

De 1996 à 1997 elle mène des ateliers sur le mouvem ent avec des enfants bilingues d’un 
kindergarten franco-allemand à Berlin, développant un travail sur le lien entre mots, musicalité et 
danse. 

 

Parallèlement à son propre travail de création, elle est l’interprète de compagnies de danse et de théâtre, 
parmi elles : la Cie Anur-Eventos (Barcelone, 1995), la chorégraphe Anzu Furukawa (Allemagne, 1996, 
1997), la Cie L’Entreprise de François Cervantès (1997-2000), le Turak Théâtre pour Le Poids de la 
Neige et la Salamandre (2000-2002). 

 

Après avoir travaillé de façon indépendante pendant plusieurs années, elle fonde la compagnie Onoma  
en 2002. 

En 2003 elle bénéficie d’une résidence aux Subsistances à Lyon pour le projet Collection Bruits du cœur 
qui est une réflexion sur le thème du vieillissement, sur la vulnérabilité du corps humain et la perception 
du temps. Cette période de recherche aboutit à un solo mêlant corps et images en mouvement. Le projet 
se poursuit en 2004 par des ateliers de création avec des personnes âgées et la réalisation de la vidéo Il 
a neigé sur nos têtes.  

 

En 2004-2005 elle est invitée par la section Danse-Etudes de l’INSA de Lyon pour un projet mettant en 
lien la danse et les nouvelles technologies et aboutissant à la création Enchantement, avec 11 
étudiantes. 

 

Au fil de son travail de création Sophie Brenas mène des ateliers en lien avec ses thèmes de recherches 
et ses questionnements afin de partager et  développer son travail.   

Son parcours qui l’a amenée à l’apprentissage de techniques corporelles très variées lui a permis de 
construire peu à peu une approche du travail du corps en lien avec ses questionnements de 
chorégraphe. 

Elle mène des ateliers auprès de publics très différents, selon la nature des projets.  

 

En 2006 elle démarre un projet de création : La folle du logis, qui part du questionnement : 
« qu’est-ce que l’imagination ? », et qui souhaite explorer les liens entre perception, mouvement 
et imagination.  

Ce projet se développe grâce à un partenariat avec les Subsistances à Lyon à travers différentes 
périodes de résidence, des temps d’échange avec des  chercheurs en sciences cognitives d’un 
laboratoire de l’INSERM de Lyon, une collaboration av ec un lieu de formation pour danseurs à Rio 
de Janeiro. 

Ce projet se poursuivra en 2007 avec une ouverture au public en avril aux Subsistances. 
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Onoma 

 
La ligne artistique de la compagnie est une recherche qui se situe à l’intersection de la danse, du théâtre et 
des arts visuels. Selon la nature des projets elle suscite la collaboration de créateurs vidéo, son, danseurs, 
comédiens, musiciens. Le rapport entre un corps en mouvement et un espace spécifique est le cœur de 
cette recherche. Le corps interroge l’espace et lui révèle des qualités différentes, espace de chair, espace de 
la pensée, espace physique, espace immatériel. L’ambiguïté des perceptions et des sensations est le terrain 
qui permet cette exploration. Les mises en forme sont des vidéos, des installations, des spectacles. 

 
 
Collection Bruits du Cœur 
 
Ce projet qui s’est déroulé de 2002 à 2004 est un questionnement sur le processus du vieillissement, sur la façon 
dont l’écoulement du temps s’imprime dans le corps. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Fév.  2003 – Les rythmes à trois temps  -  performance -   
deuxième étape du projet Collection Bruits du Cœur 

Lorsque le temps a détruit cette fraîcheur, apanage des jeunes années, lorsque le tissu cellulaire qui 

conserve une force expressive jusqu’à l’âge critique et donne encore à la femme cet embonpoint capable 

de séduire par un air de jeunesse ; lorsque, dis-je, à cette fermeté élastique succède la flaccidité des chairs, 

la peau en s’affaissant ne montre par saillies que des rides, et non des traits, des plis, et non des formes 

musculaires ou osseuses, qui seules donnent de l’expression et un certain caractère à la physionomie.  
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témoigner de la vulnérabilité et du déclin inévitable des corps ;  
explorer les mouvements qui affleurent à la surface de l’être et opèrent des métamorphoses, les mouvements 
visibles sont le résultat de tous ces mouvements intérieurs ; 
jouer de l’illusion, des apparences, pour révéler les failles de la représentation ; 
s’éloigner du vraisemblable, du corps ²naturel² pour révéler un autre être, un être éphémère, flottant entre la 
densité de la chair en vie et la transparence de la matière volatilisée. 

 
 
 
 

La mise en présence du corps 
en mouvement et des images 
vidéo nous a permis de nous 
questionner sur leur spécificité 
respective, en les mettant au 
service d’un désir : 
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Lors du vieillissement la peau se fait plus fine. Le corps se prépare à disparaître et à céder la place à son image. 
L’image est une représentation-fantôme, celle d’un moment qui a été et qui n’est plus. Quel dialogue se tisse 
entre l’instant présent et cet instant disparu ? 

 
 

Oct. 2003 – Collection Bruits du Cœur  -  création aux Subsistances 
 

 

 

 

 
 
 
2004 -  Il a neigé sur nos têtes  -  vidéo  -  dernière étape du projet Collection Bruits du Cœur 

De quelle façon les moments vécus s’impriment dans le 
corps ? 
Quelle relation s’établit entre la mémoire et les mouvements ? 
Comment la danse peut-elle utiliser cette richesse du vécu 
inscrite dans le corps ? 
Comment donner un sens à la fragilité et à la vulnérabilité du 
corps vieillissant ? 

 

Ces réflexions ont été à l’origine des ateliers menés 
pendant 9 mois avec un groupe de douze personnes 
vivant dans une résidence pour personnes âgées. 
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Hagoromo 
 
Chorégraphie et interprétation : Sophie Brenas 
Réalisation vidéo : Sophie Brenas, Jean Luc Gros, Franck Berthoux 
Durée : 13 min 20s 
2002 
 
 
 

Les Rythmes à trois temps 
 
chorégraphie : Sophie Brenas 
costume : Jeannine Fondimare 
vidéo : Guillaume Blanc 
son : H.A.K. Lo-Fi Record/Benoit Hixe 
lumière et régie plateau : Laurent Bourgeois, Stéphanie Gouzil 
avec Sophie Brenas  
et la voix de Laurent Stéphan 
Durée : 45 min 
2003 
 
 
 
Collection Bruits du Cœur 
 
Chorégraphie :  Sophie Brenas 
costume : Jeannine Fondimare 
vidéo : Guillaume Blanc 
son : H.A.K. Lo-Fi Record/Benoit Hixe 
lumière et régie plateau : Laurent Bourgeois, Stéphanie Gouzil 
avec  Sophie Brenas  
et  la voix de Laurent Stéphan 
Durée : 45 min 
2003 
 
 
 
Il a neigé sur nos têtes 
 
Conception et chorégraphie : Sophie Brenas 
Réalisation vidéo : Virginie Gaudin 
Montage son : François Caffenne 

Avec  12 participants de la Résidence pour personnes âgées Le Cep à Gleizé (69) 

Durée : 16 min 

2004 

 
Enchantement 
 
chorégraphie : Sophie Brenas 
vidéo : Gérald Groult 
costume : Charlotte Paréja et Hélène Sabis 
son : H.A.K. Lo-Fi Record/Benoit Hixe 
avec  11 danseuses de L’INSA de Lyon 
Durée : 15 min 
2005 

�



 23 

�
��������	����
�
��������

�������������������������������������������������������������������������������
���������	��
���	���
�
�	���������������������������
��
����������
������������� �!��	���"�	#���$��

�����������������������������������������
��������$

�
��	���
�������	���
�
�

����
�
������
�
�
��� �

�
��������������������	�����	�������	����������������  �����������	����!��������"	��#$����
�
���
�%�������������������	������������������&����'� �(�����$�'��#�)��� �
�
��������*	

�������	�����	�������	���������������� ���'���(+������,�����$�-.�

�
/�	���0���1�	�����������,������� ���������
�
�

�����
�
�
�

����
�
�
�

��-��.�
�

��.�
�
�

��2�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�

��- �

�
3��&��/	�0�1	���������)������������	�����4����1���� �0������
%&���'����	!��!���(�)��!�������!�*��*����	��!��(��� +�,����+��� ��+�-�����+��!�� �
�
,��� ������������)������������	�����3��&��-�
	����� �0������

�����-�/	�0�1	�� ����������� ��5���-2���� ���������� ���3����6���1		��	!�������4� ���1��

�����2�/	�0�1	�� ����������� ��5���7
���� �����������	����*	���#��	!�������&�1	�� �

�
�����5����	����������)�����5��� �����!������&�"���� ��� ��5	6�#��,��	����
	������������&6	��
�
�8��� ���&�
�%�����9��:������	��� �������
�%������� ��)��%
��;��&6	���
%��#�!����*.�!����	��*������(!�	��(��	��*��!���
�
,��� �����<���*���
�
	����,��#		���'��
�����

��2��2��.��/	�0�1	�� �������������5���7.���� ����� ���������������=����� ��,��#		��
�
&��
	�5�
���� �5��� ���������������/	�0�1	�� ������ �������
�
	����'��#�� ��1�
>�#�������	��������
���	�� ?���/	�0�1	�� ���������� �����!��@������
��2�
����	����������� ��A��6��
% �	*�	� ��� ����(!�	�� (�	� ���  ����� *�� �.���!����!��� � �!� *�� ��� (�	��	#����+� *�� ��� (��!�
	�(���+� �&��� '��
�!�*���!��*���$���/�%	!��*��0��)���!�*�����!!�
��
� �"	�(���!�����	!��!�1���%�������2����!+�%������!��� �
"����������
��+�����+��������� �	�!�����&���3�� � � 	����#��+�$	�!!��%	!��-	��!�+�$��
��*����
'�������4/(���!�������5����	��*���.%��������6	��7�� ��+�0��)��
'����'�8�� ������	��������#��&�#��!�*�&���*	������(!�	�+�5���	� ��5����	)�+����*	���
�
,��� �����<�',�BB>��,B��B,C�B��
�
	����'��#�� ��1� �
3������������������5�5������/	�0�1	�� ������������ �&�������!�*���!��*���$���/�%	!��*��0��)���
'�������4/(���!�������5����	��*���.%��������6	��7�� ��+�0��)�8���!���
���
�
/	�0�1	���������)������������	����'����	��DDD$"���� 	����$	�# �
%&�������	!��!��� ��
��*�����!�*��*����	��!��(���+� 9�*�+�"�)��!��+�:�(��+�5$+��!����
�

�
��(���	���������	�������������	�������������

�

��.�
�
�
�

��.�
�
�

��2�

,��	�������'�������� ?����*	���
�	�����&6	���
*�����!	�
�� �����?��������?���� ����
����E�������� ���=	����'���	��
���#���*.�� ��+�(�	��	#�����
�
F��,����&6	��
;������+�(�	��	#�����������!�&��
�
&��
	�5�
���� �5��� ���������������E�������&������� ��� ����&6	��
:��	�&���*	�����������1���#.�((	��*	�����1���<��&�� /������=!	�+�(�	��	#�����������!�&��
�



 24 

 
 

�
�

�

�
��(���	���������	�������	�������������5����
�
�

��.�
����
�
�

��.�
�

��7�
��2�
�

��-�
�
�
�

��
��2�
�
�
�

��
�
�
�
�
�

��� �

�
��1��#��&6	����F	��������E�����������=	����"���	��� &6	��
"���	�+�(�	��	#�����������!�&��
�
,��	�������'�������� ?����*	���
�	�����
��.����8���  ��������������&6	��
�
�8��� �������������*	������!��	�	���6������� �����B 8��� ?>���&6	� �
�
�����5���&���1������� ������&6	����
>��!�?�<��	+�(�	��	#�����5	��*�0@#��*���.A@!���*��B �����8����	���		���*���;� ���!������ �
���)��!����+�(�	��	#�����-��C!	��*���3�		�����	���
�
�����5�����1�������F���1��
������
�#������	�5����*� ���	�������$ �*	
��#�������
� ����%����G�����H� �
��6��#���5�����#	��������*�����	������	#���1�)��� �
3���+�(�	��	#�����������!�&��
�
/	�0�1	���������)������������	����'����	���'��#�� � �1�
���)��!�����+�(�	��	#�����������!�&��
�
&��3���� ����	�8������������ ?���������6��#��&�1�6
 ��(�G..H�
�
�����5������"	� � ���?�����3��� ��F��������	������� �5���4��I	��F����� JK�5������������
5��#�!	���B�	�� ��+����#(�
����6��#�*��;�D����
�

�
*���������	�#�����������������"�������������	����

�
�4;E>%>�4�$��������*.�	!����!�#(�	����*������+�'��� �
���#��&�#��!�*�&���*	������(!�	�+�$��
��*���+�'����
>9�%+�$�	#����+�'����
F�	)���(�%	!��!�1���9�!�	��!�������$	�!!�+��$��
��* ���+�'����
B�	����������(!�	��&�&��!�+��$��
��*���+�'����
B��!��*���6�	G!�+�3����+�6	����+�'��'��
�

3��� ���	�
�
6��!�&����������	��!�*���+������+�'����
��!!����	#��*�����.��(�����.��!�*��!�#(�+�5���	���6 	��7�����$�����+��'����
�
�
�

%�!	���H��
'��'�8�������� 	��	��I������ 	��	���*��&���
������� !��#������!�		�+������
���
�8��'��9����!	�!���8������(!���8�#�������(�
��� ��*�(��*��!���!��&���%
�����J���!�#��(�D���J+�"�	�� ��������!�#��(��������# ��

"D	�����!�	�6��##�	���+�4*�!����>����$����+�;����!� �*���5����*����!!	��+�4*�!�����*������+��!���
 

�
�
�



 25 

���������������	���������
 �
�
�
�

� � ����������
�

�
�

:�����7�����������(!�	��&�&��!����##����������*K��� ��	
����#��!��
��� ��	(�� ��!� ��� #�!�	���� ��!��	� *�1���� <�� ���7���� � �� ��	#�� *�� ���
����(!�	���L����	���!��!�	��#��!���+��	
���1�����
���#�!�D	����!����!��+����
!�#(���"�!��!�������6��	 ����	
�	���
0���K����	#��*����	�������	#���0���	�+������#�D	��� �
�����!�	�����!	�����	#�+�*�
��D	�+�	�!��	��+�	�&��� !���
��&���	+�	�
�	*�	��
6��	��*����M�*���-����	�#�*���	��� 	�1��	�NOP��
��� �!	��!�	�� ��!� ��� ��	#�+� !��!� ��� &��!�� E�&	�	�� 0� � ��������� �!� *��

����	��+�*��	�!	��!+�*K�(����#��!�+���!!����	#�+�� K��!�*��!�#(����
L���	�
#��!���
-������	�!����*��
��D��+��������(!�	����!�#�������� D����&���1���1�K��+�
#��Q#G#�� ��� 1���1�K��� *K��!	��� �K��(���� *K��� �	�
#� �!� *�� !�#(�+�
�����(�	!��������
�
��*�������	(��&�&��!���
�������(!�	����!�#��&�#��!+� ���� ���
;��(��!�
	�(���+���##�����!�#(��*�����#���������D�� +���!���������+�
���(	��&��*�� ���� �/��!����+���� ����� �!� ��� ���!�/!�� *������ ���!��	��� ���
#�#��	��*�������	#�+�����!�!��
�
3���!	�&����*���	��!����(�	!�*���K�/(�	������*����� !	�� ���	�����!�������
I� �K�		�(!���� (	�
	����&�� *�� ��� (	������� 1��� ��� *�
 �
�� *K���� ��
�	���
4/(��	�	� ����#�!���� *�� 
��D��+� ���#�!��� *�� ��!	�� (	 �(	�� (	�������
���#��*���
�
�
�
�

���	
���� 
��� ������ ����� 
�� �������� 
�� 	���������� �� ���� ���� �� �����		��� ��� 
��� ����� ����������� 
�� ����� ������ ��� �		����������
 !"""#$��������!"""���%����&�'������ 
�(�	����� ��� �� �(��	� 
�� ���������)��� ��� ������ ������ 	�� ���	������� 	�� ���������*��� ��� 	��
�������$� �����		��� �� �+��� 
������ )������ ����� �		�� � ��������� ����	�,������� �� 
���������� ���-���� ������� )���� ��� ������������
��		����(��� ��� .������ ��� �� 	���������$� /�� !""0�� �		 �� ���� ��� �	���� 	�� %��1�*��� 
�� ���	������ 2���� ���(�� ���� 
�(���
���
���	������3���������	�
��*��(���(�����)���������
�� ����
��
��������������	���
4���$��������������!""5� ��		��������(����������������
�������
������(���6��������7�1�����$�
�
&89:�&:��;/9��&8<�99/:��
������������7������������������=>"=�??�@��������*�� ��5>""A��+���??���������������B+�*��$�� �

C����(���
�������	����)����4������
������)���-��(�� �������D���� �
$��
��*����'����



 26  

�
�
�
�
�
�
�

�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
������������	
���
6��������*��(��#��	+���	*���
A��!��	�'#���8���	
��	�'#��
6G!���*���6�������+��/(���!����������!�&�+������'�� '�



 
�
������
�� ��
������*�� �# ��+�����+�	��
����
A��!��	�'#���8���	�����	������#�
6G!��*���6�������+�����+�'����
 

 
�
���������
�����������

�� ��(��		���*��	�&�D	�+��C �����
��	
��	��#�8����
���	��# �
6G!���*���6�������+�����+�'����
 



 - 28 - 

 
�
�
/	
�����		0����6	��
�
�
�	

���������	��� �����	�����������
*�	��������!�

������1�� ���	������ ���������6��#�� �������5���������1�
��$��
*��)���A��5	��� J������ ���<�	L�A������$��
���'��#�� ��1$�
�
�����
����������#�� ����������5	�(���
����	����A��)�J��(���� �$��
�	��������	� ���������	����	�#����	�������1�������
 ���1����������������<�B�����	�����
���� ���������� ����)��������<��	�������������
���	�������
�	�5�����
 ��������
���%���)��������<��	��������������	����$� �
�
M����������!�

��)���
���1������������������	����
�	��������$�*1����� ��5	��������������1�
��$ �

�
�
�
�������������������
&��
����������*������
�����(��	������	���������,��� 
�����
����:��		������
�����������
7������������(���:�����:�1�7���� E����F���#�� �$��
��*���+�'����

�



 - 29 - 

�

 
 
 

3������������������5�5������/	�0�1	�� ������������ �&�������!�*���!��*���$���/�%	!��*��0��)���
N"�
���/!	��!��*����!���
��P�
�
'�������4/(���!�������5����	��*���.%��������6	��7�� ��+�0��)��

 
 


